
 
PREDICATION DU DIMANCHE 25/11/2018 

Marc 5 : 1-20 Mathieu 8 : 28-34 & Luc 8 : 26-39 

Luc BOCHET Eglise Action Biblique Marseille 28/10/30 

1/4 

 

DIXIEME RENCONTRE   
L’homme possédé  
 
La situation 
Dans les trois évangiles, Mathieu, Marc et Luc, ce récit suit immédiatement celui de la tempête sur 
le lac pendant que Jésus dormait dans la barque. Récit qui se conclue par l’étonnement des disciples 
en rapport avec l’autorité de Jésus : « quel est donc celui-ci, qui commande même au vent et à 
l’eau, et à qui ils obéissent ? » Luc 8 : 25b. N’oublions pas que Jésus tout en accomplissant les 
prophéties et en faisant du bien à son peuple fait aussi l’éducation et la formation de ses disciples 
en vue du ministère de ceux-ci dans le cadre de la construction de son Eglise. Ici Jésus démontre sa 
toute puissance et son autorité absolue en tant que créateur.  
Jean 1 : 1-3 et 14 « Au commencement était la Parole et la Parole était avec Dieu et la Parole était 
Dieu. Elle était au commencement avec Dieu. Toute choses ont été faite par elle et rien de ce qui a 
été fait n’a été fait sans elle… Et la Parole a été faite chair, et elle a habité parmi nous, pleine de 
grâce et de vérité ; et nous avons contemplé sa gloire, une gloire comme la gloire du Fils unique 
venu du Père. » 
Une différence dans ce récit, Mathieu rapporte qu’il y avait deux hommes possédés tandis que 
Marc et Luc n’en notent qu’un peut être par confusion suite à la déclaration du démon « nous 
sommes plusieurs ». Par ailleurs, seuls, ces deux derniers évangiles, Marc et Luc rapportent 
l’attitude de l’homme libéré des démons. 
Dans ce récit nous rencontrons : 

- Jésus 
- L’homme possédé et les démons qui l’habitent 
- Les gens de la ville 
- L’homme libéré 

 
Les différentes actions et situations : 

1) L’homme possédé et les démons qui l’habitent 
Nous noterons que dans ce récit comme dans les autres ce sont les personnes qui viennent à 
Jésus. Mais cette fois l’homme qui vient à Jésus ne vient pas de lui-même. En fait cet homme est 
« habité » par des démons et ce sont eux qui poussent l’homme vers Jésus parce qu’ils ont 
reconnu Jésus et qu’ils savent qui Il est et quelle est son autorité. 
Nous constaterons aussi la situation dramatique dans laquelle il se trouve à cause de sa 
possession.  
« Cet homme avait sa demeure dans les sépulcres, et personne ne pouvait plus le lier, même 
avec une chaîne. Car souvent, il avait eu les fers aux pieds et avait été lié de chaînes, mais il avait 
rompu les chaînes et brisé les fers et personne n’avait la force de le dompter. Il était sans cesse, 
nuit et jour, dans les sépulcres et sur les montagnes se meurtrissant avec des pierres » Marc 5 : 3 
à 5.  
C’est un état dramatique. Il est devenu l’esclave du démon Il n’est plus un homme, il est devenu 
comme une bête.  
« Ne savez-vous pas qu’en vous livrant à quelqu’un comme esclave pour lui obéir, vous êtes 
esclave de celui à qui vous obéissez, soit du péché qui conduit à la mort, soit de l’obéissance qui 
conduit à la justice. » Romains 6 : 16 
Nous ne savons comment cet homme en est arrivé à cette situation où il n’est plus lui-même et 
ne peux plus rien faire de lui-même. C’est un homme en prison. Cependant l’histoire peut nous 
venir en aide pour comprendre et nous avertir. Du point de vue historique il possible que Gad et 
Gadaréniens aient la même racine. Gad, est une des tribus d’Israël, qui a reçu à sa demande en 
partage un territoire en deçà du Jourdain, c’est-à-dire avant et en dehors du pays promis. Cette 
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tribu n’a pas traversé le jourdain pour s’établir en terre promise comme prévu dans le projet de 
Dieu. Lire Nombre 32 : 1 à 19, Josué 13 : 24 à 28. Ils avaient demandé ce territoire à Moïse car les 
gadites étaient des éleveurs et que la région était propice à l’élevage.  Ils avaient mis leurs 
intérêts financiers et professionnels avant Dieu et ses promesses. D’un certain coté ils avaient 
préféré ce qu’ils voyaient, leur intérêt matériel immédiat, aux promesses de Dieu. Et il se trouve 
que c’est une tribu qui s’est rapidement mêlée à la population du lieu, les araméens et ont fini 
par adopter leurs dieux en abandonnant l’Eternel, au lieu de les chasser et de les détruire. Et 
même, un des dieux des lieux prit le nom de Gad ; il était la divinité de la fortune, remplissant de 
vin la coupe offerte à Méni, dieu du destin, un des dieux araméens. Cet homme s’était peut-être 
livré à ces divinités qui l’ont entrainé dans l’apostasie et la débauche jusqu’à devenir esclave de 
ce qui l’avait vaincu, c’est-à-dire ses propres passions. Lire Esaïe 65 : 11 & 12 
Nous noterons au passage que le fils prodigue dans la parabole, après avoir dilapidé tout son 
bien, s’est retrouvé au milieu des cochons, animal impur dans l’ancien testament. 
Les démons eux connaissent Jésus et son autorité mais ils ne souhaitent pas se repentir mais 
uniquement repousser à plus tard le tourment auquel ils sont destinés suite à leur déchéance.   
« Qu’y-a-t-il entre moi et toi, Jésus, Fils du Dieu Très-Haut ? Je t’en conjure, au nom de Dieu, ne 
me tourmente pas. » Marc 5 : 7 
Ils savent qui est Jésus, ils ont compris qu’il a tout pouvoir et qu’Il a le pouvoir de les livrer aux 
tourments mais ils ne croient pas en Lui. Ils sont les serviteurs de l’ennemi qui cherche à asservir 
l’homme pour mieux le détruire. Ils implorent Jésus de leur permettre d’aller dans ces 
pourceaux, image de la déchéance liée à l’alcool et à la dépravation des meurs, pour la 
destruction de ses animaux, impurs dans l’écriture. Dans cette affaire nous constatons que ces 
démons, s’ils ont un certain pouvoir, ne peuvent résister à la parole du Seigneur et même ils se 
prosternent devant Lui signe de soumission. Quel encouragement ! Si nous restons en Lui 
personne ne peut nous ravir de sa main ! 
L’homme, lui-même, n’a même pas la parole. Il est comme mort ! On ne trafique pas 
impunément avec les esprits ! 
Pourtant Jésus dans sa grâce va avoir compassion de lui et va le délivrer de ses chaînes, de la 
chaîne de son péché et de ses passions. Sans l’intervention de Jésus dont les compassions sont 
immenses cet homme était perdu à tout jamais. A Dieu tout est possible ! 
 

2) Les gens de la ville propriétaires des pourceaux 
 
Les gens de la ville, d’où vient l’homme possédé, ont appris la nouvelle par les bergers horrifiés 
de ce qu’ils ont vu. Ils accourent pour voir ce qui était arrivé. Notons qu’il était curieux que ces 
gens élèvent des cochons d’autant que c’était interdit en Israël… Mais il est vrai qu’ils avaient 
abandonné l’Eternel et ses prescriptions pour adopter celles des dieux du pays. Ensuite ils 
allèrent vers Jésus et virent l’homme qui avait été démoniaque, assis, vêtu et dans son bon sens. 
Curieusement, au lieu de se réjouir du salut de cet homme, ils furent effrayés ! Ils ont entendu le 
témoignage de ceux qui avaient vu ce qui s’était passé pour le démoniaque et pour les pourceaux 
et ils eurent peur et ils ont supplié Jésus de quitter les lieux.  
Pourquoi pensez-vous ? 
Ils n’ont fait aucun cas de la délivrance du démoniaque, ce n’était pas leur problème, mais ils 
avaient perdu 2000 pourceaux pour la délivrance de cet homme ! A leur avis ça n’en valait pas la 
peine !  Après tout, que cet homme vive dans les sépulcres, et qu’il se meurtrisse avec des 
pierres, tant que ça ne les touchait pas dans leurs affaires … Mais là, ça leur a couté cher ! Du 
coup, ils ne veulent pas de ce Jésus. Cela prouve leur attachement à leurs biens et leurs 
richesses. Ils sont bien les fils de Gad. Ce que l’on sème on le récolte. Leurs pères avaient préféré 
les richesses immédiates aux promesses de Dieu, eux rejettent Celui qui a le pouvoir de les 
délivrer de leur passion. Celui qui sème le vent récolte la tempête. 
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 3) Jésus 
 
Il est dit que Jésus, sans autre commentaire, commanda à l’esprit impur de sortir de cet homme 
(v 8). Jésus lui demande son nom, il s’exécute en précisant qu’ils étaient plusieurs. Et comme ils 
ne désiraient pas quitter le pays et être tourmentés, ils demandèrent à Jésus de les laisser entrer 
dans les pourceaux. Et Jésus le leur permet. Après tout ce ne sont que des animaux impurs. Et le 
Seigneur ne se préoccupe pas des richesses impures. Pensons au Seigneur qui chasse les animaux 
du temple et renverse les tables des changeurs … 
Jésus ne fait aucun cas du bien impur de ces gens ! Ces gens méprisent les ordonnances de Dieu 
en élevant des animaux impurs et selon toutes vraisemblance en les consommant. C’était une 
abomination. Par cet acte ces gens auraient pu réfléchir et se poser la question, rentrer en eux 
même comme le fils prodigue dans la parabole ! Non, ils ont préféré renvoyer l’envoyé du Très-
Haut, le seul qui pouvait les guérir. Et Jésus s’en va. Mais… 
 
4) L’homme libéré 
 
Seuls Marc et Luc nous rapporte son attitude. L’homme voulais rester avec Jésus !  
C’est sûr, Jésus lui avait fait tant de bien, Jésus l’avait délivré des démons mais aussi de lui-
même. Une vie nouvelle se présentait à lui. Une vie pleine de paix et d’espérance, une vie en 
pleine sécurité avec Jésus. 
« Car Je connais les projets que j’ai formé sur vous, dit l’Eternel, projets de paix et non de 
malheur, afin de vous donner un avenir et de l’espérance. » Jérémie 29 : 11 
Pourtant, Jésus ne le lui permet pas mais le charge d’une mission : 
« Va dans ta maison, vers les tiens, et raconte-leur tout ce que le Seigneur t’a fait et comment Il a 
eu pitié de toi.  
L’homme s’en alla et se mit à publier dans la Décapole tout ce que Jésus avait fait pour lui. Et 
tous furent dans l’étonnement. » Marc 5 : 20 
Il eu été agréable pour lui d’accompagner Jésus, être auprès de Lui comme les disciples qui 
souhaitaient que Jésus reste avec eux toujours. C’est humain, mais, pour le moment ce n’est pas 
le plan de Dieu. Jésus lui a donné un ordre et il a obéi. Son plan c’est : 
« Mais vous recevrez une puissance, le St Esprit survenant sur vous, et vous serez mes témoins à 
Jérusalem, dans toute la Judée, dans la Samarie et jusqu’aux extrémités de la terre. » Actes 1 : 8 
qui est, au passage, l’un des trois versets de la vocation de l’Action Biblique … L’homme a rendu 
témoignage dans toute la Décapole. Et plus tard nous voyons Jésus revenir dans cette région : 
« Jésus quitta ces lieux (la région de Tyr avec le récit de la femme cananéenne) et vint près de la 
mer de Galilée (Décapole). Etant monté sur la montagne Il s’assit. (Peut-être dans le même lieu 
ou Il avait libéré le démoniaque).  Alors s’approcha de Lui une grande foule, ayant avec elle des 
boiteux des aveugles, des muets, des estropiés, et beaucoup d’autres malades. On les mit à ses 
pieds et Il les guérit ; en sorte que la foule était dans l’admiration de voir que les muets 
parlaient, que les estropiés étaient guéris, que les boiteux marchaient, que les aveugles 
voyaient ; et elle glorifiait le Dieu d’Israël » Mathieu 15 :29 à 31 
Et Marc, qui ne rapporte que la guérison d’un sourd-muet écrit : 
« Jésus leur recommanda de n’en parler à personne ; mais plus Il le leur recommanda plus ils le 
publièrent. Ils étaient dans le plus grand étonnement, et disaient : Il fait tout à merveille ; même 
il fait entendre les sourds et parler les muets » Marc 7 : 36 & 37 
Il valait la peine, pour le démoniaque guéri, de rester en Décapole et d’obéir à la parole du 
Seigneur, autrement dit de témoigner à ceux qui avaient renvoyé Jésus. Il est devenu un 
instrument utile dans la main de son nouveau maître.  
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Conclusion 
 
En effet, nous aussi nous souhaiterions rester ensembles, entre frères et sœurs à parler du 
royaume, à louer le Seigneur par nos chants et à jouir de l’intimité de notre communion avec Lui 
et entre nous. C’est agréable … et confortable.  C’est en quelque sorte un havre de paix dans un 
monde violent et corrompu. Mais, si le Seigneur nous l’accorde, dans sa grâce de temps en 
temps pour nous encourager, ce n’est pas son plan pour maintenant. Son plan c’est : 
 
« Comme Tu m’as envoyé dans le monde, Je les ai, aussi, envoyé dans le monde. » Jean 17 : 18 
 
Souvenons-nous : 
« Vous étiez morts par vos offenses et par vos péchés, dans lesquels vous marchiez autrefois, 
selon le train de ce monde, selon le prince de la puissance de l’air, de l’esprit qui agit maintenant 
dans les fils de la rébellion. Nous tous aussi nous étions de leur nombre, et nous vivions selon les 
convoitises de notre chair, accomplissant les volontés de la chair et de nos pensées, et nous 
étions par nature des enfants de colère comme les autres … » Ephésiens 2 : 1 à 3 
« Souvenez-vous que vous étiez en ce temps-là sans Christ, privé du droit de cité en Israël, 
étranger aux alliances de la promesse, sans espérance et sans Dieu dans le monde. 
Mais maintenant, en Jesus-Christ, vous qui étiez éloignés, vous avez été rapprochés par le sang 
de Christ. » Ephésiens 2 : 12 à 13 
 
Ayant en mémoire ce que nous étions, des condamnés à mort en attente dans le couloir de la 
mort, reconnaissons que c’est uniquement par la grâce de Dieu en Jésus-Christ, que nous 
sommes sortis de de cette situation catastrophique et dramatique. Alors, si nous ne sommes 
plus esclaves de celui qui a la puissance de l’air, obéissons à celui qui est devenu notre sauveur et 
notre Seigneur. Allons comme Jésus l’a demandé à ce démoniaque délivré, allons dire aux nôtres, 
à ceux de notre génération, à ceux qui souffrent, allons dire tout ce que Jésus a fait pour nous.  
Tel est l’ordre du Seigneur,  
Telle est la vocation qu’Il nous a adressé sous forme d’un ordre. 
 
Vous m’invoquerez, et vous partirez ; vous me prierez et Je vous exaucerai. » Jérémie 29 : 12 


